
gle de fer» avec les forma­
tions de Lille, de Roubaix etde

un tramway fa­
Lille, c'était surtout l'Olym­pique Lillois, l'OL, ces deux

, LA
Quand LILLE était le
Tourcoing, ces trois villes qu'u­
lettres auxquelles tous les qua­

“lion desFlandres”
Pour faire pièce aux équipes

parisiennes qui tenaient le haut
du pavé, en football, dans les
premières années de ce siècle,
nissait alors
dragénaires du Nord sont atta­

le Nord mit sur pied un «trian­
meux, le « Mongy»
chés. Le Lille fut toujours la
locomotive du triangle nordiste.C'est lui qui rassembla la
fameuse équipe des « Lions des
Flandres »,

L'Olympique Lillois fut,très normalement, la première
équipe nordiste à inscrire son
nom sur un palmarès officiel :en 1914, battant par 4 à 1 la
« Vie au Grand Air du Médoc »en finale, il enleva le «Trophéede France », épreuve qui, avant
tenait lieu de championnat dela Première Guerremondiale,(
La guerre, l'occupation causè­rent un grand tort à l'OL. qui

dut, en quelque sorte, renaîtrede ses cendres et, dès 1920,il apparaissait en quart de
finale de la Coupe de France :il récidivaiten 1922 etse
mettait à collectionner les titresde champion duNord
La Coupe, c'était bien: maisle grand OL. ne parvenaitpasà dépasser les quarts de finale.ll lui fallait une autre épreuvedans laquelle sa constance, sarégularité trouve sa récompen­

se : les coups d'éclat. les coups
de panache etant plutôt l'affairedes Parisiens ou desMéridio­naux.
Cette compétition vint, àson heure, en 1932, avec le

championnat professionnel dont(Ein enleva sur l'AS.Cannes (4­3) — la premièrefinale,
L'O.L. avait son style, Prochede l'Angleterre, il regardait

souvent de l'autre côté de la
Manche et suivait fidèlementles exemples qu'il avait sousles yeux. I! fit une grande
consommation de joueurs bri­
tanniques McCowan, Barrett,
Lutterlock… C'était l'équipe la
plus britannique duchampionnatde France. Jusqu'en 1939, l'OL.
conquit encore une secondeplace (en 1936, derrière le
Racing) et ne se classa jamais
plus bas qu'à la septième place.Mais son ère la plus glo­rieuse, Lille la connut immé­
diatement après la guerre 1939­
1945 avec le LO.S.C., fusion de
l'OL. et de Fives. Louis Henno
recueillant l'héritage de deux
grands clubs eut alors une
formidable équipe à sa disposi­
tion et, pendant dix ans, le
L'O.S.C. fit. la
football! français.
Henri Jooris

gloire de l'OL;
l'avait encore rendue plusrayonnante en 1945 ; mais
quand il commença à vieillir, ilne trouva personne auprès delui pour maintenir le club au
plus haut niveau. La nouvelleéquipe dirigée par Max Pom­
merole veut relever legant.

D'après Jean Cornu,dans

loi dans le
avait fait la
Louis Henno

« FranceEr ».
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DES SUPPORTERS DU STADE DEREIMS
Une âpre rivalité,
marque encorece
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OUS voici donc parvenus à lafin des matches aller avec
cette rencontreReims­Lille.

On ne manquera pas de rap­peler que cette affiche eût fait
courir les foules il y a quelques
années et que son prestige eûtsans doute fait d'elle la rencontrephare duchampionnat.
En fait, ces retrouvailles dedeux

anciens grands du football français
se font dans des circonstances unpeu dramatiques pour chacun
d'eux. Mais assez curieusement,c'est cette situation qu'ils parta­
gent dans la fin du tableauqui
confère une certaine dimension àla rencontre : les deux clubs lut­
tent avec acharnement pour éviterles places fatidiques. Si Reimsa ramené un point méritoire de
Bordeaux, Lille en a arraché deuxà Angoulême au prix d'une finde match étonnante. Séparéspardeux points seulement, Reims et
Lille peuvent l'être par quatre.
ou être à égalité ce soir! C'est
dire l'importance d'une rencontre
qui promet d'être extrêmement dis­ fputée.
Lille n'a pas réussi son recru­

tement cette saison pour aborder Fles rudes luttes de la division
nationale et jusqu'à présent, toutes
les formules élaborées parRené
Gardien en puisant dans un effectif Ëpléthoriqueconvaincantes.Baraffe,
seur, le

n'ont pas été très
La réapparition de

l'enrôlement de Levavas­
retour de Dubaële ont

HABILLE L'HOMME, LA FEMME ET
GRANDSMAGASINS

H SAINT­JACQUES
ne, va 2/00REIMS ­ 47 et

amélioré le standing, certes,mais
c'est sans doute la récente arrivéede l'international chilien Ignacio
Prieto qui apparaît la plus déter­
minante dans le renouveau en­trevu.
On ne pense pas qu'il soit

suffisant pour inquiéter Reims dontles dernières productions ont
confirmé une amélioration assez
sensible. L'efficacité d'Onnis quise traduit par une ascension au
classement des buteurs n'est pas
étrangère à ce progrès, demêmeque la stabilité nouvelle de la
défense. C’est, de toute façon, à
un match déterminant et par là
passionnant que nous allons assis­
ter et auquel nous trouverons des
raisons de vibrer, même s'il évoquepour beaucoup d'entre nous des
souvenirs attendris.
Mais le football ne vit pasde

souvenirs et le championnat quisans cesse se renouvelle, nonplus.

En huitième page :
RENDEZ­VOUS AVEC...
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Esoir, nous en aurons terminé avec les matches aller d'une
compétition qui nous a jusqu'ici réservé d'amer­tume etd'anxiété.
En examinant la situation avec objectivité et quel que soitle résultat du match contre Lille, on s'aperçoit que, de redou­table, elle est devenue seulement sérieuse.
Une première tranche de matches où nous avons frôléle désastre, suivie d'une autre où nous avons recollé aupeloton, donnent la mesure d'une amélioration incontestable.

Incontestable, mais non irrésistible, au fil des buts queOnnis dangereusement seul dans notre efficacité onotille.
Ainsi, nombreux sont ceux qui désormais se sont prisà croire en notre sauvetage, certains même en une secondepartie de la saison, qui par son éclat, effacerait les affresdeson début et les mouvements regrettables qui l'ontmarqué.
Ce n'est pas encore le retour à l'euphorie, mais celaen prend doucement le chemin.
Peut­être faudrait­il continuer à voir les choses avecréalisme.
Notre position est celle du coureur attardé qui vient derejoindre le gros du peloton. Si l'effort n'a pas marqué nosgars, ils vont pouvoir s'incorporer assez profondément dansle lot. Les comparaisons que nous avons pu faire, le fait quenous avons repris du terrain à de nombreuses équipes, attestentque sur notre ligne actuelle, nous pouvons finalement lesdevancer puisque nous sommes revenus sur leurs talons.Est­ce à dire que cela se fera sans à­coups ? Cela est moinssûr, mais la trève qui arrive vient à point pour permettreà notre équipe de récupérer, de reprendre confiance et de
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Son ambiance amicale
Et tous en chœur :
"ALLEZ REIMS" |!
1, boul. duGénéral­Leclerc
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Lorsqu'il à su queCouecou
avait été suspendu, RenéMas­
claux a déclaré que ce n'était
pas juste, car Masclaux était
justement l'adversaire direct de
Didier Couecou lors deReims­
Marseille, match au coursdu­
quel il encourut la suspension.
Il est vrai que Masclaux nese plaint guère lorsqu'il est

traité. virilement.—0o0­
Henri Germain était une fois

de plus à un match internatio­
nal où jouait la France. Mais à
Sofia, il y était pour la
première fois — officiellement,
comme délégué dugroupement
des professionnels.
Avec neuf butsmarqués,

Onnis vient d'atteindre la cin­
quième place du classement
des buteurs nationaux. Soit cinqde moins que Vergnes, six
de moins que Skoblar et…un
de plus queRevelliédit
Le club des supporters de

Lille s'est adressé, par lavoixde son bulletin, à tous les
musiciens de la ville pour les
inviter à venir au stade avec
leurs instruments àmusique.
Les Lillois veulent, en effet,
créer une ambiance comparableà celle qui règne dans les
grands stades hollandais d'Ams­
terdam ou de Rotterdam oùde
véritables orchestres « chauf­
fent » l'assistance avant lecoupd'envoi.

M'R.KOPA
Directrice

86, PlaceDrouet­d’Erlon
———REIMS

Centre VilleConfort­Ascenseur
Le calme au fond
d'un jardin
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Max Pommerole, président du

L.O.S.C., maintenait récemment
son pari de finir à ladouzième
place. Ce à quoi RenéGardien
répondait : « Je suisbeaucoup
plus modeste que monprési­
dent, la dix­septième place me
suffirait amplement ».—­0——
Moyenne des spectateurs la

saison passée à Lille, encham­pionnat 7.300.

BELFORT
AVEC DESSI.
Que dire du match Reims­Angers,

que nous avons gagné finalement
par deux à un et qui futprécédé
de la visite très inopportune de
Jean Vincent, dont la radio venait,le matin même, d'annoncer qu'il
était en pourparlers pourentraîner
dTeims ?| Par bonheur, l'équipe qui avaitété rassemblée la veille àSept­

rsTerrasseclimatisée
Résultats sporti

Section d’‘“Alez­Reims” ­ P.M.U.
Location pour le Football, le Catch et laBoxe
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Saulx, ne se désunit pas comme
on pouvait le redouter et réagit
fort bien au but marqué par… Jean­
Gaidoz. Nous enlevions assez logi­
quement notre… deuxième victoire
à domicile.
En consultant le classement et

en faisant le compte despoints
perdus, on s'apercevrait que trois
d'entre eux seulement nous au­
raient valu. la dixième place,
ex­æquo avec Angers |!
IL AVAIT DIT «AUFOU!»
L'étonnant dribble de Guillou,

éliminant cinq rémois avant de
tirer sur Manet une balleque
Gaidoz reprendra ensuitevicto­
rieusement, a été curieusement
apprécié par Nagy, l'entraîneur
angevin « Guillou est capabled’un
pareil exploit, mais il n'en fait passuffisamment
Pourtant, au départ de l'action,

j'ai dit « au fou!». J'ai pensé
qu'il allait se faire contrer, mais
il a mal fini. I! devait ou trans­
mettre ou faire «tilt», lui­même.
Et puis, enhardi par cette action,
il s'est mis à perdre trop de ballons
dans le milieu du terrain. pour
avoir fait un dribble de trop ».
UNEDECEPTIONCOMPREHENSIBLE
Raymond Kopa était unauditeur

attentif, cependant que Nagy ex­
pliquait :« Vu du banc, j'ai trouvé que
c'était un bon match avec une
bonne organisation de jeu chez
nous et un meilleur engagement
physique chez vous, surtout en fin
de match, mais malgré tout, cequi
me chagrine c'est que nousconcé­
dons deux buts sur deux erreurs.
Sur le ciseau d'Edwige, ce n’est
pas un geste dangereux et d'autre
part notre mur est trop loin et il
manque un homme.
Sur le second but, au départ de

Masclaux, il y à cinq angevins qui
peuvent intervenir et chacun laisse
au voisin le soin de lefaire.Je reconnais que ce deuxième
but, nous aurions pu le prendre
plus tôt. Mais c'est dur pour nos
garçons de perdre un point à la
fin du match. Ils n'ont pas été
récompensés et ça me fait mal».
IL N’EST PIRE SOURD
Jean­Paul Gaidoz était à la fois

très déçu et un peu heureux après
la rencontre.
Heureux d'avoir marqué son pre­

mier but de là saison en action
de jeu et… contre Reims. Déçu
d'avoir étébattu.« A deux minutes de la fin,
ça fait… ! Battu 2 à 1, en première
mi­temps, ça ferait moins mal. Et
puis quels coups de dés. Cecoup
franc, c'est un miracle qu'il marque
et puis ce but à lafin.
Nous avons dit que les fautes

étaient faites pour être exploitées,
que le second but rémois aurait
dû être marqué plus tôt lorsque
la balle alla au poteau, puis sur
la main de Fiévet. Mais Jean­Paul
n'a rien voulu entendre.

montres BULOVA ACCUTRON

PAULORGANISE...
Très bonne organisation dePaul

Sinibaldi pour sa remise du tro­
phée Patrick Ricard dans la salle
de réception du stade vélodrome.
La récompense revint finalementà Jean­François Jodar, mais une

tendance avait fait porter desvoixsur René Masclaux, considéré
comme un parfait équipier declub
depuis des années. Cependant, le
règlement précisant que le trophée
récompensait à la fois le fair­
play et la valeur sportive sur le
match du jour, la préférence fut
accordée à Jean­François en
raison de sonrayonnement.
ONNIS SOIT QUI MAL YPENSE
Onnis est assez mécontent.Par­

mi les mille bruits que font courir
certains malveillants oumal
informés — et l'on sait combien
il y a de coins à ragots quand
un club marche mal, l’und'eux
concernait notre bouillant avant­
centre. Bouillant sur le terrain,
mais placide dans la vie de tousles jours. Il parait qu'ilmène
mauvaise vie! Et il ôa réussi à
aligner quelques mots de français
pour s'indigner :
« Que moi s'amuse, i que moi la

fiesta!» Et il reprend «moi
dormir, i entraînement, | dormir ».
Et à l'appui, il monte sur la

bascule. |! pèse 82 kilogs. Il en
pesait 84 en arrivant. Son poidsde forme doit situer vers
les80...
Dellio voudra bien nous pardon­

ner le facile jeu de mots de notre
titre, mais l'occasion était si ten­tante.
JEAN BOIN RÉCUPÉRE ?
Le match amical contre Sochaux

était assez insolite, àSt­Dizier.Il se termina sur une victoire
rémoise passée très inaperçue.
Peut­être parce qu'il manquait deuxou trois titulaires de part etd'autre.
A Reims, Jean Boin jouait etil fit un excellent match confir­

mant le bien que certains pensent
de lui. Ce garçon sympathique n’a
pas eu de chance. Son épaule
souvent accidentée l'a fait oublier,
tellement sa saison a été épisodi­que.
Un « accrochage de l'articulationen deux points à l'issue d'une

délicate opération et il semble
bien que Jean n'aura pluspour
souvenir de ses malheurs que
celui du temps perdu et… une
belle balafre sur sonanatomie.
Rappelons que Jean Boin a joué

une saison entière à Lenscomme
arrière central, en première di­vision.
PILOTAGE SANS VISIBILITE
I! faisait vraiment un curieux

temps pour se rendre à St­Dizier,
jouer contre Sochaux. Pour l'aller,
dans le car, ce fut à peu près
«roulant», le brouillard n'étant
pas très dense, mais au retour,
il était si épais que l'on n'yvoyait

GUILDER{DES ORFEVRES

Vous trouverez la collection deschez
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pratiquement rien. Pourtant, le
véhicule poursuivait sa route àassez bonne allure. Un curieux
transfert commença alors les
passagers de l'avant s'en allaientse réfugier à l'arrière.
La raison : ils ne voulaientplus

voir les ailes frôler des ombres
qui venaient en sens inverse ou
que l'on doublait à quelques centi­mètres.

Vous aviez peur ?
— Non, non…
Mais cet écho ne sera pascomplet il y manquera le nom

de ceux qui l'ont évoqué et dési­
rent qu'on ne les cite pas. Parce
qu'ils sont justement les auteurs
du «repli sur des positions pré­
parées à l'arrière ».
«MISSION IMPOSSIBLE »
Dans le cadre de ses nouvelles

fonctions, Jean­Claude Darménia
n'a pas manqué d'aller assister à
France­Autriche amateurs à St­
Denis. Il a vu notre Alain Laurier
— capitaine de l'équipe — faire
un bon match et il a été impres­
sionné par la partie spectaculaire
de Collinet et Tonnel, deMouzon.
Mais sans trop : « les Autrichiens
avaient le rythme et l'allurede
joueurs corporatifs !».
Naturellement, à Reims, on n'apas manqué de faire remarquer

que ces deux joueurs, dont toute
la presse parlait­—étaient dans la
région. Précisons que Tonnel!est
« contrôlé » par Sedan où il jouait
auparavant et que Collinet, qui
vient d'Epernay, joua à Reims eta été vainement contacté par leStade.
«LA DERNIERE MINUTE»,
VUE DE L'AUTRE COTE
Déplacement rapide et bien orga­

nisé pour aller à Bordeaux avec
trajet aérien de Paris à Bordeauxet retour. Les rémois étaient re­
venu à Reims le soir du match à
3heures.
Il restait une minute à jouer.

Jodar venait d'annihiler une attaque
de Péri en envoyant la balleen
touche et le bordelais, furieux,
avait bousculé Jean­François. On
pensait à un coup franc pour
Reims ou une sortie. Ce fut un
coup franc pour Bordeaux. Laballe
adressée en l'air vers Péri et le
coup de tête donne l'égalisation !

Il s'est appuyé sur moi pour
faire la tête, déclaraGalic.
Et Fruchart, sans voix, au mo­

ment du coup franc, alors qu'il a
lancé mille encouragements pen­
dant cette mi­temps, déclare :

Oui, c'est trop injustede
perdre quand le match est presque
fini et gagné !
On lu fait alors remarquer qu'An­

goulême ou Angers ont pu avoir
des réactionsanalogues.

Oui, je sais bien, on console
de bonne foi l'adversaire quand ça
lui arrive. Mais quand c'est à sa
propre équipe, on ne veut pas
l'admettre !
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°sjoueurs

LEGARDIEN
DUSE Jean­Noël
Né en 1948 àNantua
1 m 85, 83 kg.

LESDEFENSEURS
DUBREUCQ Serge
Né en 1948 àLille
1m 75, 68 kg.

LOUPAndré
Né en 1945 àSt­Jean­des­Vign.
1m 75, 70 kg.

CAUVIN Guy z
Né en 1941 à Nice
1m 79, 71kg.

HOUSSELSTEIN Jacques
Né en 1950 àBenbing
1m 73, 69kg.

GIANQUINTO Tony
Né en 1951 à LaGoulette
International. junior
1 m 75, 72 ka.

MILIEU DETERRAIN
PRIETO Ignacio
28 ans. Joueur chilien
1 m 83, 75kg.

LEROUX
International amateur

SKORBICSlobodan
Né en 1944 àBelgrade
1 m 75, 70 kg.

VERNOVEAlain
Né en 1943 àValenciennes
1 m 73, 70kg.

LESATTAQUANTS
ALBALADEJOMichel
Né en 1949 àMarseille
1 m 70, 67kg.

LAFFONT Jean
Né en 1940 àToulon1 m 81, 82kg.

BAJICMané
Né en 1941 àBelgrade
1 m 77, 76kg.

DUBAELEClaude
Né en 1940 àLens1m 71, 74 kg.

VAN KOOTEN Keiss
Né en 1948 à Riddekerk (H.)

CHOUVIN Patrick
Né en 1952 àWerviecq
1 m 73, 72kg.

LEVAVASSEUR Philippe
Né en 1946 à Périen
1m 75, 73 kg.

BARAFFE Edmond
Né en 1942 àAnnœulin

COPÉAlain
Né en 1946 àGrenoble
1m 66, 63kg.

DEMARTIGNYAlain
Né en 1946 à Paris
1 m 68, 66kg.
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LILLE, l’un des plus solides bastions du football français a dû,par

trois fois, connaître les affres de la relégation.
Si l'on se réfère pourtant au palmarès des diverses compétitions,

Lille a toujours figuré en bonne place. Ne fut­il pas un spécialiste de
la Coupe de France, en inscrivant cinq fois son nom sur le socle
du magnifique objet d'art de la Fédération (1946, 1947, 1948, 1953
et 1955), égalité avec le Racing de Paris et le RedStar.

En Championnat également, le nom de Lille a été souvent à
l'honneur, tant sous les initiales de l'OL. ou celles du L.O.S.C. :ce
fut lui qui ouvrit le ban lors de la création du professionnalisme en
1932­1933, 2 en 1935­36, 5° en 1936­37, 7° en 1937­38, 5° en1938­39,4 en 1946­47, 2 en 1947­48, 48­49, 1949­50, 1950­51, 3° en 1951­52,
4 en 1952­53, champion en 1953­54... mais 16° encore l'année suivante.4 en 1952­53, champion en 1953­54... mais 16° en 1954­55 et 16°
encore l'année suivante.

Puis vint la saison 1955­56Lille, 16°, descendait, remontait
l'année suivante mais ne se maintenant que deux saisons avant de
« replonger» en 1959! C'était alors son « pain noir». Il lui fallait
attendre 1964 pour remonter ! || se classait alors neuvième, mais il
n'échappait la saison suivante à la relégation que grâce aux barrages !

10° en 1967, ilétait à nouveau relégué en 1968, jouait en 2°
division jusqu'en 1969 et abandonnait le championnat professionnel.
I! le reprenait en 1970, gagnait le titre et… l'ascension.

Si l'on passe en revue les joueurs qui défilèrent sous les couleurs
lilloises, on reconnnaît que les meilleurs footballeurs ont défilé sous
la bannière à fleur de lys
Delannoy, Prévost,les Défossé, Van Dooren,Meuris,

Bourbotte, Baratte, Tempowski, Bihel,Lechantre,
sans parler des Bigot, Ruminski, Dubreucq, Walter, Strappe,Vincent,
ei plus près de nous, Heutte, Guy, Peyroche…En Coupe, Lille fut particulièrement brillant dans le passé.
Finaliste en 1945, vainqueur en 1946, 1947, 1948, finaliste en 1949,
vainqueur en 1953 et en 1955 !
ON ENPARLE...
Ils n'étaient pas les seuls—les « Ch'timis» à se réjouir

de la montée de ce cher et vieux
L.O.S.C. en première division.C’est
tout le football français qui a
éprouvé la satisfaction la plus
complète à l'annonce de cette
nouvelle. Pour des raisonsde
cœur que le monsieur d’un certain
âge aura tôt fait d'expliquer à sa
progéniture, si celle­ci n'est pas
au courant.
DESRENFORTS...
L'effectif (15 joueurs) de la sai­

son écoulée devait être complétépar sept nouveaux éléments
Kocis Vankooten (22 ans),
avant­centre hollandais bâtidansla pierre; Jean­Noël Duse (23
ans), grand espoir français au
poste qu'il occupait précédemmentà Grenoble sous la direction de.
René Gardien; MamadouN'Diaye
(26 ans), un arrière central de
belle envergure ; Guy Cauvin (31
ans), un arrière solide et sérieux
qui, jusqu'ici, n'avait connu qu'un

un

seul club : Nice ; Alain LeRoux
(24 ans), international amateur ;
Michel Albaladejo (23 ans), un
technicien hors pair, selonGardien,
prêté par Nantes pour une durée
d'un an; Jackie Houselstein (22
ans), défenseur robuste et appli­
qué, venant deMerlebach.
Mais d'autres joueurs allaient

être enrôlés, car les événements
tournaient assez mal…
MAUVAIS DEBUTS...Le premier match à domicile

LAMBERTÀdesSportifs

ONEN PARLE... ONEN
avait vu Sochaux l'emporter.Mais
on pensait que tous ces joueurs
nouveaux n'avaient pas eu le
temps de «se trouver».
A Metz, c'était la « douche»

4 à 0!
LEVAVASSEUR ENROLE
Bientôt, le premier renfort arri­vait le nantais Levavasseur et

l'espoir n'était pas perdu.
Tout le monde savait très bien

que les débuts en première divi­sion seraient difficiles, qu'une
période de rodage serait néces­
saire. Même le public, qui,d'habi­
tude a tendance à ne considérer
que les résultats, paraissait avoir
compris la situation et ne tenait
nullement grief à son équipe des
petits faux pas du mois d'août.
En dépit d'un classementmo­

deste, la confiance règnait à Lilleet dans le Nord parce que l'on
avait le sentiment désormais quele LOSC. était sur labonneroute.
UNERENCONTRE
A QUATRE POINTS
Mais la situation se dégradait

encore. Dans la semaine précédant
la venue d'Angoulême, le Président
Max Pommerolle, déclarait : «Plus
qu'un match à quatre points, qui,
perdu, nous condamnerait vraisem­
blablement à la descente, car nous
aurions alors un trop grand retard
sur les clubs de fin de classe­
ment ».
C'est donc une véritablemobili­

sation générale des consciences
que devait se faire pour aider le
club nordiste.REIMSCHALONSÉPERNAY

AGENCEGÉNÉRALE
«LAFONCIÉRE»
ET “ LA FRANCE»

RenéGARDIEN
René Gardien est né en 1928,à Chambéry. Il jouait àGreno­

ble lorsque Paul Wartel le fit
venir à Sochaux pour tenir le
poste d'ailier droit… alors qu'il
jouait à gauche.
Mais ce rude savoyard jouait

à peu près également des deuxpieds.
Il fut d'ailleurs international

deux fois en 1953 contre le
Pays de Galle et laSuède.
Tenté par le métier d’entraï­

neur, il passa les examens avec
succès puisqu'il fut major du
stage national en 1962.Il débuta au club amateurdu F.C. Thiers avant d'être
engagé par le F.C. Grenoble oùil obtint des succès encoura­geants.
Lorsque Lille repartit dans le

professionnalisme, il fit appelà Gardien qu’il avait eupen­
dant une saison comme joueur.Il ne devait pas le regretter
puisqu'il atteignit d'emblée la
première division.
Max Pommerolle disait encore :« Nous sommes dans unemau­vaise passe, c'est vrai. Nous fai­sons nos classes, nous payons

notre expérience, mais si tous les
membres de la famille se serrent
les coudes, si tous ceux quiaimentla vieux L.O.S.C. répondent «pré­
sent », nous sortirons de cemau­vais pas ! ».
DEMISSION DUCOMITE
Et là­dessus, la bombe, l'annoncede la démission du président

Pommerolle, suivi par tout son
comité ! La raison, la sanction de.
trois mois de suspension qui luia été infligée par la commissionde discipline au sujet d'unvif
incident survenu à Bastia où
l'arbitre « aurait » frappé unméde­cin lillois, membre du comité à
la suite d'une vive discussionentre
les dirigeants lillois et l'arbitre.
Les lillois avaient été battus

1 à 0 et le penalty qui avaitpermis
l'unique but du match était contes­té par les nordistes, estimant
avoir été lésés…ee td
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Un mariage, un baptême,
unecommunion,
un événement heureux
se fêtent toujours autour d'une

« Bonne Table »
HÔTEL duNORDBIÈRED'ALSACE

Lever ce rideau8 [Meilleure affaque
En prologue, nous verrons cette sur É2 mateh! Lill ETS 3 1.Marseille 42 buts­” ­ équipe honneur qui se comporte Met 4 Lille 0 d.St­Etienne 40butsVuillet­Petite très honorablement dans lecham­ Lille » “As ‘ 3.Nîmes 37 buts

pionnat régional de division d'hon­ Ce mâtch Reims­lille est le Paris­St­G 4 Lille = Nantes 37butsOntisisns neur. Pourtant, l'entraîneur Robert dix­neuvième — et le dernier des Lille ï 0 Lyon 1 5.Rennes 29buts
­É BYRUER LA Sarre doit faire flèche de tout matches aller — du championnat Monaco 2°; Vins 4 6.Angers 28buts

bois pour composer son équipe, professionnel Lill 7 0 R Ve Ajaccio 28buts
24, pl. d'Erlon puisant tantôt dans la réserve Ancbn A 947 f à M > il 3 ie ÿ 8. Sochaux 27butsñ M € pro, tantôt dans les juniors ou près, 1 en restera dixneut à Marseike Les —Nicé 27butsl'équipe 4 série disputer, dix à l'extérieur, neuf à Lille 0 Bordeaux 0 __ Paris­StGermain 27buts
Tél. : 478528 Cette fois, l'adversaire sera l'US Reims esdrg È x ­IRRENHEEES Laon, en match amical. L'intention Le prochain match à Reims — 774 3 = dSt 1

était de présenter quelques juniors deuxième match retour — aura lieu Ni> 3 ul zu 1SPECIAL STE de qualité, mais ils sont indispen­ le 16 janvier contre St­Etienne. Lille : Nimes ;
pour lentilles cornéennes sables à leur équipe occupée par Bastia 1 Lille 0 1Marseille 18 butsun match de CoupeGambardella Il St­Fti © “Nimes 18but

En définitive, ce seront… deux Lille 2 tetienne 0 ssBi rap Me ca Nantes 2 Lille 1 3.Rennes 19butscadets qui seront incorporés, Buf­B Lille 4 Angoulême 9 4.Nice 21butsfagni et Desmenez, tous deux pré­ 5.Nancy 29buts
sélectionnés de l'équipe duNord­ CEUX DEREIMS —Angers 29buts
Est et un junior B.Martinot. CELLES DE LILLE _ Nancy 0 Reims de dontsain 22butsÊ estor Voici comment pourrait se pré­ Buts PC Dif.Reims 0 Red Star 1 8. Sochaux 25buts
senter l'équipe stadiste : Chez lui 15 9 + 6 Saint­Etienne 9 Reims 1 te 25buts

RESTAURANT ­ BAR Thieffries Chez l'adversaire 6 23 —17 Reims 1 Nice sa Lyon 25buts—— Miel, Lefevre, Mailly, Paka­ prés ­ Nîmes 2 Reims 1 A LA DiFFERENCESelf­Service nowski Totaux ue —41 Dole HEee = 1.Marseille + 24 buts
Salle pour banquets Huet,Buffagni A SA : 2.Ni 19 bu :Varoquier, Desmenez, Martinot, CELLES DE REIMS Reims 3 Angoulême 1 ; Nimes "7 utsie Batteux R. £ Reims 0 Lyon o 3. St­Etienne + 13 buts
Section "Allez Reims” Cacatils. Buts ÿ 2 cs Sochaux 1 Reims 1 4.Nantes + 12 butsAE Ajoutons que cet ensemble est Chez lui Coin 13 24 —8 Reims 0 Metz 1. 5. Rennes +10 buts
3 et 5, rue Dieu­Lumière très jeune, puisque la moyenne Chez l'adversaire | 77 * Paris­St­G. 2 Reims 4 6.0 H x—nen ELA SE est de 19 ans juste. Le « vétéran», Reims 1 Monaco 1 —Angers + uts

Huet, a vingt­deux ans. Totaux 21 33 —12 Ajaccio 2 Reims 2. 8.Nancy + 3buts
Téléph. : 47.71.04 ; Reims 1 Marseille 3 9.Sochaux + 2 butsETES Rennes 4 Reims 1 10. Ajaccio — 4butReims 2 Angers 1Bordeaux 1 Reims 1Nes publies

LA PROTECTRICE # |—#5raa "era 10000 ET reJouerdites Nancy­Reims .... 13.620; ï u'tats ‘ = Reims­ Red Star .....… 9.0212 5 ass A ce lour | le 9 januvier eims­ He a
Cabinet BRUNO Père & Fils éme ia se 8 ceux béae Saint­Etienne­Reims ....!. 15.846; Ajaccio Reims­Nice . 11.282Assureurs des Joueurs 1. Marseille 27| àMonaco La | T2 ‘ ba Nîmes­Reims 10.983tri Stade de 9. Nimes 23 Nice ù5 à Bastia L'oouvascaitr 3 buts Reims­Bastia ‘ 8.022CE pes — Rennes 23 |à Paris (S.­G.) % Lyon Chouvin —EÉpopsricseytemeurl pereTOUTESASSURANCES « Prieto  Eoscccartes tmp pe
Autos, Responsabilité Civile 4. Sochaux 22 Bordeaux y à Nancy asc ce pond 4.605: ‘ rDi u ; =

Incendie etVie 5.Nantes 21 RedStar 2% | à St­Etienne Bajik 1 but cuire Far Her* A Dub ", 1 but aris­ot­L.­Hheims ‘51, rue Thiers ­ REIMS 6. St­Etienne 20 à Bastia Ào Nantes cite 1a Reims­Monaco 8.323
Tél. : 47.50.40 ; A Vanucci 1 but Ajaccio­Reims ­ 2.005

—Nice 20 àNîmes oÊ Angoulême Gutterer ‘ Put Reims­Marseille 20.685Aisiaite Z,k an Rennes­Reims tax 1 5 1040
8. Lyon 19 Jacc à Hennes ä CEUX DE REIMS ë Reims­Angers 6.484
— Nancy 19| à Angoulême © Sochaux pre : to Boredaux­Reims PE 5.833
10. Angers 18 àMetz LAA Monaco prete res Ce p on tic3
—Bastia 18| St­Etienne A© NîmesRico 1but1 Jodar 1but 5
12. Ajaccio 17 àLyon A à MarseilleHerbet {but Rappelons tout d'abord que ceä; “ : F , Teisseire 1but N'est pas un pronostic de sympa­S val 10 a — Bordeaux 17 à Sochaux A Paris (S.­G.) Adversaire csc 1 but te ciréasdge rip hop parer2 e or :

(Che nl Blanc 14.Metz 15 Angers À\b à Lille DANS LE CADRE NATIONAL us du deux équipes en présence,É À M ‘5 M il AG àÀ 1. Keita (St­Etienne) 17 buts ceux acquis à l'extérieur pour notreEE NrVS ­—Monaco arsoite 2 sRpS 2. Skoblar (Marseille) 15 buts visiteur, ceux acquis à Reims pour
Maison Chouffert — Paris­St­G. 15 Rennes AG | à Bordeaux 3. Vergnes (Nîmes) 14 buts notreéquipe.{= 5 4. Marcos (Nantes) 13 buts Reims, chez lui, en neufmatches,pan ­ sou pas 17. Reims 14 Lille AG à Paris (R.­S.) 5. Onnis (Reims) 9 buts 8 buts à 12, moyenne : 088 à

mures FHBPHÉmeme LD A ; — Lenoir (Rennes) 9 buts 1,33. Lille, à l'extérieur, en neuf
18. Red Star 13 à Nantes | Reims — Prost (Paris­St­G.) 9 buts matches, 6 buts à 23, soit à la; : ; — Piat (Sochaux) 9 buts moyenne : 0,66 à 2,55.
19.Lille 12 à Reims 4 Metz 9. Revelli (Nice) 8 buts Les moyennes conjuguées don­Tér. 49.46.03 æ ; Nanc àNice — Lacombe (Lyon) 8 buts nent Reims, 1,71, Lille, 0,99, soit

sois ecscptiqlibl y | —Voinea (Nîmes) 8 buts Reims 2, Lille1.
BANQUE POPULAIRE DE CHAMPAGNE

6 JOURS sur 7 142, Avenue Jean­Jaurés DU LUNDI au vendredi
A VOTRE SERVICE A TINQUEUX : Centre Commercial GEM — du mardi au SAMEDI

AUTRES AGENCES DANS LAMARNE
Bientôt : EPERNAY : 1, Rue Gambetta CHALONS­sur­MARNE : 5, Rue Prieur­de­la­Marne VITRY­LE­FRANCOIS : 46, Rue de laTour
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Le Club du Pirate
2 20 2000 0 00 M0 000 A0 à CO
Le groupement « Allez Reims» nous prie de publier le texte

d'une lettre remise à M. Germain par le Comité DirecteurAllez
Reims, le 26 novembre1971.

Monsieur lePrésident,
Nous vous permettons de vous transmettre les nombreuses

doléances de l'ensemble des supporters et Sections de notre
club, ainsi que de nous­mêmes.[| est certain que les mauvais résultats se succèdent et
deviennent inquiétants, et nous nous apercevons que, depuis
plusieurs semaines rien n'a été fait, pour changer cette périlleusesituation.

Il ne nous appartient pas d'être pour ou contre certains,
et c'est pourquoi, malgré notre cri d'alarme, nous continuons
à vous assurer de notre confiance, sachant que vous saurez trouverà temps les remèdes nécessaires, pour ne pas dire dans l'im­médiat.

Vous n'ignorez pas que notre plus cher désir, comme à
vous­même ; Monsieur le Président, est surtout et avant tout
l'avenir de notre Stade deReims.

C'est uniquement ceci qui motive la présente.
C'est en vous assurant de notre collaboration totale que

nous vous prions, de croire, Monsieur le Président, en l'assurance
de notre parfaite considération.

Signé par tout leComité.
le C.OOC. etn'était

lui manquait troisl'entraîneur
qu'à demidevant

JeanCourtois
rassuré car ilIL S'EN JOUE, DESMATCHES

“— CINQDECEMBRE
Equipe réserve 0 |Pa Ans ;. ; Vitry­le­F. O joueurs et notamment ses défen­

Juniors A10 Prémium 0 Seurs centraux
JuniorsB 1 Cheminots Châlons 9 Reims a cependant gagne par
Ay1 Cadets B 0 5 à 2 (2 buts Tombois, 2 Josa et
Minimes À6 Epernay 0 Gaucher). ,
Minimes B 1 Chatillons 2 L'équipe Godbillon,Fournier,
Ecueil 0 Pupilles 1 Bouttier, Cecotti, Martinot, Dos

DOUZE DECEMBRE Santos, Miravette, Josa, Gaucher,
Réserve Pro0 Abbeville Tombois, Chalançon etLacaille.
Troyes A.F. 1 Equipe honneur 1! manquait : Batteux, Chevreau
La Cheppe 4 4° division e­Desmenez.Notre prochain match a lieuCheminots Châlons 0 Juniors À . ue
C.O. Châlons 0 Juniors B 9 Contre Chaumont. aujourd hui, en
Sézanne0 Cadets À
Minimes À17 Le Mesnil NOS CADETS ENSELECTION
Minimes“B 8 Wilson

115194 demi­finale de laLigue.00
Hermonville 0 Pupilles 8 Cinq cadets rémois, six avec le

remplaçant, opéraient dans l'équipe

de 40 heures du matin à l'aubeDA °C NN0

EXCELLENTE « SORTIE » DE LAD.H.
C'est un très méritoire match

nul que l'équipe de Division d'hon­
neur est allée chercher à Troyes
contre le leader dumoment.
Après avoir subi la loi des

aubois et encaissé un but, les
poulains de Robert Sarre ontpris
l'initiative et Herpé réussit à éga­
liser avec un centre­tir qui prit
en défautAdamezyk.
Intéressant à noter, la bonne

partie des deux juniors Tombois
et Josa qui avaient été distraits
de l'équipeGambardella.
AUJOURD'HUI,DEMI­FINALE
On sait que nos juniors nourris­

sent quelques espoirs en coupe
Gambardella. L'obstacle, c'est sans
doute Sedan, car un seul club
sera qualifié pour lacompétition
propre interligues.
Il ne reste plus que quatre clubs

en présence dont Reims et Sedan.
Nos juniors, pour leur dernier

obstacle se trouvaient àChâlons

Distributeur d'engraisLELY

ETS RobertRAVILLON
VERT LA GRAVELLE ­ Téléph.50.82.61
Magasin à ÉPERNAY, 47, rue Henri­Martih ­ Tél.51.20.16
Concessionnaire : Tracteurs DEUTZ ­ Bennes BRIMONT

sélectionnée de la Marne qui jouaità Romilly contre l'Aube (Godbil­
lon, Garcia, Gillery, Gaillot,Des­
menez etBuffagni).
Deux d'entre eux s'ydistinguè­

rent : Desmenez et Buffagni. Les
autres ont été vus sous demeil­
leurs jours, Gaillot surtout,capable
du meilleur et du pire.
Le gardien Godbillon fut cepen­

dant mis en relief par une attitude
anecdotique. Alors que quatre seu­
lement de ses camarades s'étaient
présentés pour tirer les cinqpé­
nalties qui devaient désigner le
vainqueur du match, le score étant
nul (1 à 1), il se proposa comme
cinquième. Le tir d'un gardien
contre l'autre gardien était original.
Il! le fut encore plus par lamanière.
Le gardien aubois voulutanticiperet se déplaça à sa gauche, le
marnais tira à droite maismanqua
son tir et la balle, « écrasée » ren­tra tout doucement dans l'autrecoin.

URCOCY (4 Km après la B. A. 112)
AU COMITE DIRECTEUR
AuCourDe Vous avez (peut­être) gagné...
« Allez Reims » organise les | Résultats du tirage de la tombola

jeudi 13 et vendredi 14 janvier Les numéros : 13.695 —14.007
prochains, au cinéma Pommery, | — 14­128 — 13.813 — 14,727—
boul. Pommery, la projection du | 14.320 — 14.289 — 13,725 —13.934
film réalisé à l'occasion de la|­— 14.627 — 13.555 — 13,894—
dernière coupe du monde. Un | 14.623 gagnent un lot.

Ces lots sont à retirer au siège,demi­tarif est réservé sur le prix >rueBuirette.des places aux supporters porteurs8,
de leur carte. |! s'agit d'un très
bon film en couleurs, et nous
ne doutons pas que très nombreux
seront les supporters et amateurs 0 re 0m 0 à
de football qui seront intéressés

Ce numéro gagne (peut­être)
l'un des lots offertspar

Aliez Reims
La section de l'armée vaoffrir

des équipements aux cadets À du
Stade deReims.—0—
Les présidents de toutes les

sections et le comité directeur
d'Allez Reims ont défilé avec leurs

N°
fanions et banderolles avant |e|525 SUPPORTERS PRESSENTAIENT
match Reims­Angers ; vous avez LA VICTOIRE SURANGERS
constaté le résultat. li y eut 764 réponses au

concours de pronosticsorganiséà l'occasion de Reims­Angers. Le
fait assez étonnant et peut­être
révélateur de tendance est que
525 d'entre eux avaient prévu la
victoire de Reims et parmieux
134 l'avaient située à 2 à 1.

—0—
Concours de pronostics
Le comité a décidé de doter le

classement final des lots sui­
vants :1 Prix : un séjour auxBaléares
pour deux personnes ; 2"° prix :
un week­end à Londres pour 2 Ont ainsi gagné :
personnes ; _3"° prix 1 électro 1. Brule Annick, qui gagneun
phone ; 4"° prix 1 transistor : |magnum de champagne ; 2.Manent
5m prix : 1 magnum de Cham­ | René, une bouteille de champagne ;pagne. 3. Lécrivain Claude, unebouteille
Du 8" au 10" lots, une bouteille | dè2 champagne ; 4. GuérinHenriet­

de Champagne. te, un allume­gaz ; 5. Ferat Patrick,
deux bouteilles de rosé

Classement général—0
Au café du Soleil à Epernay, rue

Eugène Mercier, le propriétaire après ce match :
ainsi que MM. Oger Guy et 1. De Coster, 852 pts ; 2.Dalla
Mathieu Regis, souhaitent avant |Pierre, 566 pts; 3. Paquot Yvon,
peu avoir une section dynamique. | 542 pts, etc.

Goncours gratuit de Pronostics deFootball
organisé par le Groupement ”Allez Reims”!
NOM PrénomAdresse

Numéro de carte de supporter :
SCORE DUMATCH

(x) Indiquer le nom du club adverse.
NOMBRE D'ENTREES PAYANTES : | |

Découpez ce bon et déposez­le avant le coup d'envoi dumatch
aux guichets spéciaux chaussée Bocquaine et Tilleuls.Si
vous me faites pas le concours pour REIMS ­ LILLE,
vous pourrez le faire avec ce même bon en indiquant les
résultats de Reims et en le faisant parvenir au siège du
Stade de Reims, 8, rue Buirette avant lematch.

MOTOCULTEURSMOTOBOBINEUSESMOTOFAUCHEUSES
TONDEUSES AGAZONAGRIAJACGOBSEN

Enjambeurs LOISEAU ­ Moissonneuses­batteuses BRAUD ­ Presses CASE
Dépôt Jean de BRU pour le Nord­Est

YAOURTS

[
fromages frais

(afé de l’Armée«
HOTEL­­BAR
TABAC ­:­ JOURNAUX°
Section "Allez Reims”e
14, rue de NeufchatelR­E­1­M­S47.41.53

Toutes Transactions Immobilières
Fonds de Commerce
Géranced'Immeubles

Albert NICLOT
«L’ARBITRE COMMERCIAL »
Membre de laChambre
Syndicale desAgents
Immobiliers Mandataires
en Fonds de Commerce
de la Champagne©

38, Rue de Vesle ­REIMS
TÉL. 4732<5e

Adhérent à la Caisse de
Garantie de la FNAIM) Garantie des fonds déposés

Assurance de Responsabilité
Civile Professionnelle

11/2)6cv

GARAGEÉMILE­ZOLA
65, Rue Emile­Zoia ­REIMS



CHARBONS ­FUELSBERNOT
1,Place de l'Hôtel deVille
REIMS ­ Tél.47.50.72
PRIX etQUALITÉ

SECTION "ALLEZREIMS”
Résultats sportifs
30, place d'Erlon
51 ­­ REIMS
Téléph. : 47.28.50

DEMENAGEMENTS
TAANSPOUUTSFLECHEMER

10, rue LandouzyR­E­1­M­S
Téléph. : 47.64.55

Rendez­vous avec…
Jean Francois JODAR

votre nom avec les joueurs,
Jodar. Ou plutôt réapparaît.apparaît, aujourd'hui, François

Tout doucement, notre petit junior s'est fait une placedans l’équipe que l'on n'imagine plus faite sans lui. 1! faut
dire qu'il a beaucoup travaillé. En peu d'années, sa vie sportive
s'est enrichie de quelques jolis fleurons. C'est sous l'anglede cet épanouissement que nous avons engagé la conversation.
Jean­François, nous nous sou­
venons de vous, junior de
notre équipe Gambardella, tout
frais arrivé de Montereau. Quel
chemin parcouru! Qu'en pen­
sez­vous ?

Oui, j'ai fait beaucoup dematcheset beaucoup de postes ailier,
inter, milieu, arrière, tout sauf
gardien de but ! Je crois que
je me suis surtout aguerri. J'étaisun peu tendre quand je suis
arrivé à Reims. Je ne connaissais
pas du tout « le métier ».0

Quel est, de tous cespostes,
celui que vous préférez ?

Arrière central, où je suismainte­
nant, ça me plait bien, milieu aussi,
mais dans une position défensive.
De toutes façons, je ne regrette
pas de n'être plusattaquant.

—0—
Vous faites une brillante sai­
son et la preuve, c'est que
vous êtes classé ce jour, deu­
xième derrière Herbin auclas­
sement des Etoiles de «France
Football» qui s'efforcent de
situer la valeur des profes­
sionnels français.

Jen suis très heureux.Depuis
qu'on m'a stabilisé au poste d'ar­
rière central, je me sensmieux,
alors qu'avant, avec des change­
ments fréquents, c'était difficilede s'imposer. Ce classement,
même s'il est discuté, tous les
joueurs le regardent et il signifie
sans doute quelque chose.
Pour moi, en tout cas, j'ai faitdes
progrès, technique etmaturitéfe

Si nous parlions d'autres chan­
gements. Dans votre vie pri­
vée, par exemple ?

Je me suis marié, il y a dix­huit
mois avec une rémoise, Josette.Je l'ai rencontrée de façon assezbanale sa sœur connaissait un
camarade et me l'a présentée.Ma

femme est bachelière. Elle continue ses études. Elle voudrait
devenir professeur de français.
Mon mariage m'a fait du bien. Jesors, je vais au théâtre, à des
concerts alors qu'avant, j'ignorais
tout de ça. Je ne m'y connais pas
beaucoup, mais ça vient. Je com­
mence à lire aussi, ça meplait.
J'habite non loin de la Fac,maisje voudrais bien changer d'appar­tementde
Vos parents viennent aux
matches ?

Non, ils sont à Montereau où ils
travaillents Ils suivent ma carrièrepar les journaux. Lorsque nousjouons à Paris, ils viennent me
voir. Par exemple, pour lematch
contre St­Germain où mon père
était venu avec mon frère qui a
dix­sept ans.oO

Si vous aviez
votre frère?

Je vois ce que vous voulez dire.
Mon frère joue au football,mais
s'il me demandait mon avis, je lui
dirai de se faire d'abord unmétier
avant de devenir professionnel.—0

Si l'on revient à votre car­
rière, quel en est le souvenir
le plus marquant ?

Mon passage en équipe de France
junior et surtout le tournoi euro­péen à Cannes. Et puis aussi le
tournoi de Tahiti !—O

à conseiller

Parlez­nous deTahiti.
C'est quelque chose de formidable,
mais je me rends compte que je
m'en aperçois seulement mainte­
nant ! Pendant, on trouvait ça très
normal et on n'appréciait pas ces
paysages, cette végétation, ce
climat, l'eau, la pêche.
On est allé pêcher avec des indi­
gènes et on a mangé le poissoncru ou cuit sur des pierres. C’est
des souvenirs formidables. On est
souvent sorti le soir. On était

décontracté. Les bons résultats se
succédèrent. C'était une ambianceformidable.—{p

Quels autres pays avez­vous
visité ?

Les lles Canaries, surtout, avec
un souvenir hors série la visited'un volcan éteint qui faisait cin­
quante kilomètres de diamètre.Onavait l'impression de se trouversur la lune. Et puis, il y avait un
grand hôtel au milieu de tout ca.ävec une grande piscine. Mais surls coup, on ne se rendait toujours
pascompte.suites

Et cette saison?Jai eu la chance d'être retenupour l'équipe de France. J'ai joué
contre la Bulgarie à Staragora.On
aurait dû accrocher le match nul,
mais on a été volé par un arbitre
grec qui a accordé unpenaltyil y avait faute pour nous, et il
l'a donné contre nous ! On a perduun à zéro. Mais ca me donne
confiance pour l'avenir qu'on aitpensé à moi. J'espère être repris
pour le prochainmatch.—0—

Pensez­vous à l'équipede
France A ?

Pour l'instant, non. J'ai beaucoupde progrès à faire, mais j'aurai
peut­être la chance d'y arriverJe pense qu'il faut ycroire.—0O0—­

Y at­il un joueur que vous
admirez ?

Oui,Bosquier,je ne veux
n'imite pas,manière

sans doute,maispas le copier.Onon fait avec sa
—0—

Comment voyez­vous
«après football» ?

J'espère passer l'examen d'éduca­
tion physique et enseigner un jour

votre
aux enfants. D'ailleurs, j'ai com­
mencé, je m'occupe des jeunes
d'un collège rémois. Ma femme
m'encourage dans cette voie.

LE CREDITAGRICOLE
participe au développement
­

CAISSE RÉGIONALE DE CRÉDIT AGRICOLE MUTUEL DE LAMARNE
DE L'AISNE ET DESARDENNES

Coucou…
le revoilà !
Le revoilà dons, le LOSC...On pourrait, là­dessus, et

quels que soient les hommes,
Avancer hardiment bien des

choses en somme.
Le L.O.S.C. des grands Os­cars. Le L.O.S.C. du RoiLouis.

Le L.O.S.C. du gars Jean.
Lille, enfin… Lille sous le

vent, comme rêvait Marius au
bord du Stade Vélodrome... Lillesous le vent, aujourd'hui. Lilleaux Van, Van Cappelen, au
regard sévère, international a­
vant d'être titulaire, cela s’estvu. Van Goll, le gardien. (Ily
avait eu Vandeputte qui portait
chaneau melon), Van der Hart,le catcheur, immense. et puisdes plus petits Van… Et ne
parla­t­on pas de Van Himst !Lille aux Jules… Le grand,deven: vieux maréchal d'Em­pire, une sorte de culotte de
peau du foot, le Boudienny des
Flandres. Et l'autre, Bigot, au
nom de poète qui si longtemps
ressembla Pierre Brasseur jeu­
ne, et s'occupa de cinéma,par
Lille aux Flamands.
Ne dit­on pas qu'il fut un

temps où les « dogues » commeon les appelait, étaient allergi­
par Roger CHABAUD

|conséquent.

ques aux Non'ch­timi. Ils ac­ceptèrent à peine Germain,
sans doute pour le canoniseraprès Desfossés. Mais pas
longtemps. Darcangelo enpâtit
dit­on. Puis Pierre Foix.
La décadence, comme pour

Rome, commença lorsque des
latins, des métèques quoi, fu­
rent mêlés aux Van et auxblonds.
Lille du tourbillon, autantdire

du barattage.
Lille des Polonais d'avantKopa.
Lille des forces et Strappe.
Et même Lille des Pingouins.
Lille qui ne se remit jamais

tout­à­fait des Pingouins, super­
tourbillonnants autour du petit
Père Texier. Lille qui ne revint
jamais de cette finale mémora­
ble. Les Ch'timi mortifiés parles banlieusards Gabet, Texier,
Quenolle, Vast,Morel.
Alors, salut, Lille, vieille villedes Flandres, fière cité à la

pointe de tous les combats,
pour toutes les libertés, ici et
ailleurs, inséparables de puis­
sance et donc de Strappe…
Chut! Lille qui fut aussi lapatrie petite, et waste, d'unGrand.7 0


